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son concours aettf notre commune reconnaissante. 
. •.^,Bil??ML?5îeJ.5l."?,i!5PM^'S*» u portait encore le plus vif intérêt a Ses fonctions d'adjoint, eU»nt il enoré- 
ciait ai bien lea devoir». r 

» Aujourd'hui, appelé A jouir 4e la récompensa qui 1ml 
t due> tant de titre., if. Fin a droit à née meùleurs eet_   . 

souvenirs. A ne« sincères regrets, comme A ceux de 
L de lai honorable famiUe, au deuil 

cioas de tout cœur. 
» An nom de tons, adieu, M 

laquelle noua nous 

Fin, adiea. » 

ton 

Joseph Deberghe, âgé de 69 au, demeurant *J0, rne 
de Lmnnoy. Ses funérailles auront lien en régime Ste- 
Ellaabeth, mercredi 4 courant à neuf heure* et demie. 

COMUtmiCATIONS DIVkHgKB 
i d'insérer la note avivante : 

€ ^commission administrative de l'Union du Tra- 
vailleurs pria lea sociétaire d'assister A la répétition 
générale qui aura heu, le mercredi 4 février im, aans 
SSB*!M,*fft *£!• «nuid-Bma. chez M. Louis Catrice, a l'Ancien Lion d'Or. »   

iKMUMjaaot Autum R«SOTJX. — A. VIS ORATOTT 
dan* la Journal de Roubais* (grande édition), et 
Jane le P«*ti /aûinsaZ 4* Jt*«ftirwi. — L* Maison 
»* charge de la distribution à domicile à do* 

conditions trot avantmgemoes. 

»  
ÉPHÉHÉRIDES  DE  L'INDUSTRIE   ROUBAISIENKE 

3 FéVRIER 1773. — Ordonnance du lieutenant et 
des <cftBviTJS du marquisat de Boubaix défendant 
à tout fabricant « de tirer à l'avenir, directement 
ou indirectement aucuns ouvriers les uns des 
autres, tte tes recevoir ou de leur donner du tra- 
vail, sauf le consentement de leurs premiers 
maîtres. > Tout contrevenant sera puni la pre- 
mière fois d'une amende de i2 florins, la seconde 
fois, de 24 florins et en cas de récidive ultérieure 
sera privé de la maîtrise pour trois mois. (Archives 
de Roubaiw,HB.. 41, f» 173 verso). 

Concerts et Spectacles 
Grand Théâtre de Roubaix. — le Fils de Cofatie. 

— Le bénéfice de M. et de Urne Puieolle et l'attrait de la 
belle pkéee de Delpit avaient attiré beaucoup de monde A 
l'Hippodrome, lundi soir. L'œuvre est connue et noua 
l'avons appréciée députa longtemps. L'interprétation a 
été trèfi bonne.et. parfais m*me,supérieure. Grand succès 
particulièrement pour la bénéficiaire, Mme Pujeolle, et 
peur M. Thierry qui incarnait un Daniel aussi digne et 
aussi sympathique que possible. Tous l*s autres rôles 
ont été parfaitement bien tenus. 

Théâtre de Roubaix. - Devant l'ennemi. ~ Le 
théâtre, de la rue Richard Lenoir a eu l'excellente idée de 
reprendre le drame émouvant qui y obtint, il y a quel- 
ques mois, tant de succès. L'enthousiasme du public n'a 
pas faibli A en juger par l'accueil qu'il! a fait à la pièce. 
Elle était suivie d'une charmante fée io, un succès par- 
mi les succès d'Audran. Le puits qui parle. Très bon- 
ne interprétation du drame cemmè de repéra-comique. 

mmmm* j-•  .-—...-- . 

Le Concert Offert hier soir par la société l'Aurore i 
aaa membres honoraires a obtenu Un vif succès ; la salle 
des fêtes, chez M. Danels, rue de Mouveaux, était com- 
ble. Signalons deux jolis chœurs de Paillard A l'ombr ? 
du drapeau et Les Fils de la Gaule, enlevés avec brio 
parla société. 

Très remarqué un « concerto * pour clarinette par M. 
fltondiau. M. De Beir a été fort applaudi dans une fan- 
taisie pour basson. -   * 

Deux duos Le Chalet et Le Chevalier et t Ermite ont 
trouvé, dans Mil. B«uq..e et Truyen, deux excellents 
interprètes, M. Oraisaier dans l'a>r des Mousquetaires 
de la Reine et dans aa chansonnette comique a bien di- 
verti l'auditoire. 

Les Stances et La Coupe de roi de Thulé ont été 
chantée» avee une graude expression de nuance par M. 
Tiuyer, 

Le piano était tenu par M. Laureyns qui s'est ac- 
quitté de cette tâcha avec talent. 

DEMANDEZ PARTOUT LE 

SAVON DE» MILLE mm* 
Préparé par FERRAILLE Aîné 

Croix,  près Roubaix, 
Savon eaquit réunissant toutes Us qualités 

constituent le meilleur des sa. 

Véiam. ira poux auiumas tout faits et sur meurt 
Voir  Maison À.    FBVRIBB et   Ota.   16-18, m* Neuve.   ULLI 

OOUFB 8T 7AÇOK 1r-»-Tlrf'l-»T'','TP,T 
4»S0S-M*S 

 - 4» ,, 

pîtlaaLî.îSE Sâ«SL£^* Sft 
G.rmonpr.s Wans,Jtaquol.   _ Alfred DeafaŒr? se jooS 
Drafroa   - Blaneha NoUebart,   4 mois   Bas-Voisiia^e    — "Jmlfl, 

Brigadier-cbampètre, ,u>de la GeBdarmsrie. — Léo* Dajardto' 

«UrieMatton.Baas, rae se Ja Marlièrs. -  Angèle Derinck   2« 
mol^Bot^âVC****. _ Klodle Verscheure, 10 mois, »?ûveau- 

CONVOIS FUNEBRES k OBITS 

Fourneaux économiques. — Noua rappelons que, 
les souscriptions sont reçues non-«euleroent â l'Hôtel 
de-Ville, mais aussi par M. François Masurel- 
Jongtes, rue de Wailly, trésorier de cette œuvre cha- 
ritable. 

M. Rigot, ancien maître répétiteur an lycée de 
Tourcoing, est nommé au lycée de Saint-Quentin. 

Outragea «tut agents. — H 
l'après-midi, le sieur Augustin 
faisait .tapage dans la rue Sain 

B, vers 4 heures de 
istin C&tteire, âgé de 60 ans, 

t tapage dans la rue Saint-Fierté.. L'agent de ser- 
vies dans le quartier dut intervenir. Mais au lieu de se 
calmer. Cattorre prêtera las pins grossières injures, et 
opposa, la plue vive résistance, jusqu'au poste de police. 
L arrestation a été maintenue. 

Mouveaux.— Voici la liste des numéros gagnants de 
la tomhola organisée chez M. Delescluse-Buchy, estami- 
net de La Forgette, au bénéfice d'une famille nécessi- 
teuse : 

1128.1436.2040, 2411.3054. 2120, 798. 1878. 1380, 260 
1307, 1000, 2339, 2C61. 706, 1825,1603, 2428. 197, 2018. 

Les lots peuvent être réclamé chez M. Delescluse- 
Buchy, jusqu'au 20 février inclus, passé cette date les 
lots non résumés resteront acquis A l'oeuvre. 

CORRESPONDANCE 

teondues. — Deux vols. — Jeudi dans l'après-midi, 
un valeur s'est introduit en escaladant la clôture, dans 
le jardin de l'hospice et a fait main basse eur différents 
outils d« jardinage, bâche, houe, serpettes, etc., et jus- 
qu'aux grandes cisailles servant A tondre les hai< s On 
estime l'importance du vol à 24 fr. 

Le second vol, par le même malfaiteur saos aucun 
doute, a été commis au préjudice d'un domestique do la 
ferme Désbonnéts ; on s'est introduit dans l'écurie et on 
a emporté les meilleurs vêtements du carton. 

La gendarmerie a onvertune enquête. 

Lé « Journal de Roubaix » et le « Bulletin des 
Laine s ■ ont des abonnas et des lecteurs dans tons 
les «entre* lainière du monde. 

s^ 

Baillât et Duthilleul ont été interrogés lundi après- 
midi, par M. le juge d'inatruetion, quelques personnes 
ont stationné dans lé eouloir du palais pendant plusieurs 
heures pour pouvoir les étatnifter de près. 

La grands joie de Duthilleul est de ramasser des 
bouts de cigare sut le parcours de la maison d'arrêt au 
cabinet du juge d'instruction; il sourit aux curieux 
ayant l'air de.leur étire: s'est bien la peine de vous dé- 
ranger pour si p«ti. 

Millet, an contraire, se montre très hnr.reasioi.ne, et 
jette autour de lui des regards féroces, ce qui fait qu'on 
dit de lui : il a bien la tête d'un assassin. Il parait fatigué 
des longs interrogatoires qu'en lui fait subir. 

« Puisqu'il faut qne ma, tête tombe, disait-il en ren- 
trant dans la prison, qu'on la fasse tomber tout de suite 
et que je sois tranquille. » 

Dans le cabinet du juge d'Instruction, ils sont très- 
calmes, l'un et l'autre, et répondent sans hésiter aux 
Question* qui lsur sw^noséoc^mais ne sont pas encore 
disposés A faire des aveux. Lorsqu'on essaie d'en provo- 
quer, ils restent muets, ou déclarent en ricanant qu'ils 
n'ont rien A avouer. 

Tout l'intérêt de l'instruction va se trouver dans la 
confrontation des deux inculpés. > 

Arrestation d'un chevalier d'industrie.  — La 
Eelice a mis en lieu sûr un habile escroc qui a fait, A 

,iUe,un nombre assez considérable de dupes. 
Il y a trois ans que set individu est venu s'établir en 

notre ville, rue Solfèrino. 329, où il avait moulé une 
agence de renseignements de pan d'importauce; il s'était 
donné A connaître sous le nom de Henri Bunet. 

Dans ces derniers temps, il avait changé de domicile 
et s'était installé dans une maison de belle apparence, 
portant le n" 8 de la rue de Fleuras. 

Le soi-disant Bunet avait fait paraître des annonces 
dans plosieui A journaux, promettant des emplois .de 
1,000 A 1,800 fr., moyannantle versement d'an caution- 
nement variant entre 500 et 1.500 fr. Sept de nos conci- 
toyens se sont laissés prendre an piège. 

Cinq d'entre eux ont versé 500 francs et les deux au- 
tres LôOO. 

Gela fait, Bunet les a pris A son propre service, les a 
installés dans un bureau fient le mobilier se composait 
d'une table et de quelques chaise*, leur donnant pour 
tout travail des états â recopier. Ces états consistaient en 
notes imaaiuaires eur des commerçants et négociants 
pour !a pl&ssrï mâonuuc.-     • > 

Un des employés conçut bientôt des soupçons et écri- 
vit A la police de Bruxelles pour avoir des renseigne- 
ments sur son patron. 

Au lieu de répondre directement A l'intéressé, M. le 
commissaire central de Bruxelles retourna la lettre à son 
collègue de Lille pour l'informer qus ledit Bunet avait 
été condamné par défaut, en Belgique, A 7 mois dé pri- 
son pour abus de confiance. 

Une information fut ouverte sur les agissements de 
l'escroc â Lttle, et on apprit bientôt qu'il se disposait à 
quitter précipitamment la ville, après avoir fait de nou- 
velles dupes. '     ' "- 

Pour mettre son dessein A excution, il avait remis Ja 
mardi le paiement de ses employés. 

Dimanche matin, M. Legrand, juge d'instruction, et 
M. Court» commissaire central, accompagnés de M. Flo- 
rin, inspecteur de la sûreté, et d'un agent, procédèrent 
à l'arrestation de  l'inculpé. 

On put saisir de nombreuses lettres «manant do com- 
merçants au* tous avaient payé des sommes relativement 
élevées pour obtenir des renseignements qui ne leur 
sont jamais parvenus; d'autres lettres, plus particulières 
et de moindre importance ; des piquets de journaux jus- 
tifiant l'insertion des. annonces mensongères. 

La caisse ne renfermait que 50 fr. 
Comme dernière trouvaille, n'oublions pas de mention- 

ner un livret de maciaoo qui a permis de rétablir, sans 
Îilas attendre, ridentitode ce chevalier d'iadustrie, dont 
e vrai nom est Henri-Hercule Agenet, né la 23 août 

1843, A Châtyion 
Dana le* archive» de la sûreté, on a retrouvé qu'Henri 

Agenet était députe 18S0 sons le coup d'un mandat d'arrêt 
émanant du  parquet de lu Seine.  Motif ? toujours le 

Les articles publiés dans cette partie du journal 
n'engagent ni Vopinxon ni la responsabil té de la 
rédaction. 

Le projet d'éUtblieeement d'une rafffherie de 
Pétrole àfCro x 

Croix, le 3 février 1801 
Monsieur le Directeur 

du Journal de Roubaix, 
Le projet d'établissement d'une raffinerie de pétrole 

sur la limite, vers Croix,  du territoire de Wasquehal, 
soi lève â Creix un toile  générait et vraiment cela se 
comprend. . ., . 

Déjà trop bien partagée sous le rapport des indus- 
tries dangereuses et insalubres, cette commune rece- 
vrait le coup de grâce, s'il était passé outre aux cla- 
meurs nombreuses de ses habitants. 

La liste de protestation que nous vo'is remettons et 
que nous vous prions de publier est déjà revêtue de 
plue de 1308 signatures, et indépendamment de cette 
liste, des lettres particulières de protestation odt été 
adressées directement a l'autorité supérieure par les 
propriétaires du rayon menacé. 

Le bruit court à Croix, — et on se demande si ceux 
qui le répandent, n'y ont pas quelque intérêt — que 
les funira r» faneurs de pétrole disposent de puissantes 
influences an comité central d'hygiène, mai», si 
nous sommes bien informés, les habitants de Croix 
seraient fermement résolus de leur côté â porter,- s'il 
le fallait, leurs plaintes A la tribune parlementaire. Et 
si, malgré cela, l'usine en question est autorisée, on 
Sera en droit de se démander A quoi servent les en- 
quêtes de commodo et ineommsdo. 

Voici le texte de la pétition qui circule  â Croix : 
» Une enquête de commode et incoonmodo est ouverte 

au sujet de l'établissement d'une   distillerie de pétrole 
sur le territoire de   Wasquehal, mais  sur  la limite de 
Croix. 

» La proximité de cet établissement à ému la popula- 
tion de Croix qui proteste de la façon la plus "énergique 
contre l'exécution de ce projet. 

» En outre des risques d'incendie et d'explosion, cette 
industrie est d'une insalubrité notoire; les odeurs in- 
fectes des combinaisons chimiques nécessaires A la raf- 
finerie de pétrole, celle que rapand cette huile même, 
constituent un inconvénient des plus graves, non seule- 
ment pour les habitations environnantes mais encore 
pour celles situées dans un rayon assez étendu. 

» Un pareil voisinage serait pour Croix l'arrêt absolu 
de son développement et la ruine A brève échéance de 
cette commune ; 

» Les soussignés, habitants de Croix, ont la confiance 
qus l'autorité supérieure, soucieuse de la santé publique 
et des intérêts gravement menacés d'une commune indus- 
trielle de 12,»00 âmes située sous les vents dominants, 
ne sacrifiera pas l'intérêt général â l'intérêt pa.-ticulier 
et refusera l'autorisation d'établir cette r-iffineriâ de pé- 
trole. » 

Nous rappelons aux intéressés que l'adjoint fai- 
sant en ce moment les fonctions de Maire, se tiendra 
â leur disposition, A la Mairie de Wasquehal, pour 
recevoir leurs protestations (que nous les engageons 
â présenter par écrit), le vendredi, 6 février, de 2 A 5 
heures. 

Veuillez agréer, etc. 
Plusieurs habitants du quartier de la Gare. 

Croix, le 3 février 1891. 

PETITE  CORRESPONDANCE 
M. R..., à M... — C'est en qualité de doyen d'Age 

que l'adjoint a présidé. Il n'y a pas d'autre interpréta- 
tion possible A la loi que celle que vous indiquez vous- 
même. 

même : al 
Ce filou, 

l'action de 
maison d'arrêt 

devoir se  dérober aans cesse â 
a été écroué dimanche soir A la 

taire 
droit 
culte 

SfflHK 
chargé d'un cours complémen- 

 i du droit français â la. faculté de 
nommé professeur adjoint à la dite fa- 

Assises du Nord. — Voici la liste complète des noms 
des jurés appelés A siéger durant la session qui s'ouvrira 
le 16 de ce mois. 

I.   JURÉS TITULAIRES 
1. Eugène-Henri Lefebvre, 59 ans, prop. A Dunkerqu*. 
2. Aug.-LouisFlorin,53ans,fab. A Roub. r. Fos.-aux-Ch. 
3. Paul Lambin, 40 ans, indnst, A Roubaix rue des Arts. 
4. F-mile Fauveau, 5S ans. négociant A St-Arnaud. 
5. Hyacinthe Vacessia, 56 ans,rentier A Lille. 
6. Henri Guillemet, 44 ans, brasseur A Abscon. 
7. Pierre Colart, 51 ans, brasseur AMaubeuge. 
8. François Debaussy, 34 ans, brasseur A Basuel. 
9. Charles Boitel, 35 ans, avoué A Lille. 

10. Gustave Pennequin, 42 ans, brasseur A Somain. 
11. François Druart£ 67 ans, rentier A Avesnes. 
12. Louis Duchange, 63 ans. not. A Roubaix, rue Pellart. 
13. Emile Delcroix, 49 ans, rentier A Maubeuge. 
14. Eugène Lechat, 42 ans, négociant A Lille. 
15. Jules Fauveau, 57 ans, fabric.de chicorée à Cèndè. 
16. JuUs Romeau.   35 ans, fabricant A Tourcoing. 
17. Louis Bourdon, 55 ans, rentier A Dunkerque. 
18 Jules Choquereanx, 45 ans, propriétaire A Lille. 
19. Jules Lefebvre, 45 ans, professeur A Lille. > 
20. Auguste Barbare, 39 ans, bras. A Villers-Guislain. 
21. Achille Triboullet, 64 ans, industriel A Tourcoing. 
22. Théophile Jourdain, 45 ans, fabricant A Trélon. 
23 Fidèle Druesne, 40 ans, propr., A Englefontaine. 
24. Firmin  Guilbor, 43 ans, A  Saint- Rémy-Chaussée 
25. J.-B. Dupas-Erasme, 61 ans, négoc.   A Valenciennes. 
26. Louis Lepers, 57 sns, rentier A Sailly. 
27. Charles Grenier, 56 ans, fab. de toiles A Armentières. 
28. Lerfyser, 45 ans, négoc. et conseî 1er muu.&Bergues. 
29. Florentin Selosse, 47 ans, rentier A Croix. 
30. Cyrille Drain, 67 ans, rentier A Cambrai. 
31. Emile Delhaye, 51 ans, cultivateur A Vieux-Condè. 
32. Henri Briet, 47 ans. prop. A Roubaix, rue Colbert. 
83 Henri Oauwelier, 59 ans, mare, brasseur a Bailleul. 
34. Emile Cachera, 31 ans, propriétaire A Curgies. 
35. Paul Dhalluin, 44 ans, prop. A Roubaix, r. de Lille. 
36. Jules Deuniel, 49 ans, rentier A Lille. 

II. JURÉS SUPPLÉMENTAIRES 
1. Léon Courbe, 42 ans, chef de comptabilité  A Douai. 
2. Eugène Bavière, 46 ans, avocat è Douai. 
3. Henri Delaoutre, 42 ans, pharmacien A Douai. 
4. Alfref Bouchez, 53 ans, propriétaire A Douai. 
Incendie d'une ferme â Erquinghem Lys. — 

Lundi matin, vers trois heures, le feu s'est déclaré dans 
une ferme occupée par M. Meurin-Charlet, appartenant 
AM.B*ghin. 

Les bestiaux et une étable ont pu être Fauves; tout le 
reste «t le mobilier ont été réduits en cendres. 

Les pertes, évaluées â une dizains de mille francs.sont 
couvertes par la compagnie d'assurances le Nord ; les 
causes de l'incendie sont inconnues. 

Incendie â Saint-Pol-sur-Mer — Lundi soir. Vers 
dix heures, un commencement d'incendie s'est déclaré 
â la filature de MM. Vancauvrenberghs-Davanport et 
C\ fi SalmVPel-sur-Mer, prés Dunkerque. L'ala.me a 
été; donnée aussitôt «t toute la ville fut immédiatement 
sur pied; lé danger fut vite conjuré. Les dégâts sont de 
peu d'importance,   heureusement,  et couverts par  uns 

On nous écrit de Bruxelles .* 
— Derniers échos do la mort du Prince. — Il 

parait bien certain que le prince Baudouin a péri 
vie'Ime de son devoir. Voici ce qui se dit un peu par- 
tout. 

Le Prince est mort de la petite vérole, rentrée ou non 
sortie et qui s'était cachée aux yeux des médecins mili- 
taires qui l'ont soigné. Cette terrible épidémie - régne 
depuis la nouvelle année dans les quartiers populaires 
de Bruxelles et elle en sort actuellement pour atteindre 
»ea quartiers riches. Du bas de la ville, .elle gagne le 
haut. - ™*^ . 

Il y a eu pas mal de carabiniers frappés par le fléau A 
la caserne du Petit-Châtean,. où le prince se rendait cha- 
que jour, pour remplir ses fonctions militaires. 

C est 1A qu'il a gagné le germe de la maladie qui l'a en- 
levé en si peu de jours A sa famille et au pays.   .   ,.- ... _ 

—-Une lettre du baron'Tan der Smissen. —UEtotle 
Belge publie une lettre du baron van der Smissen, an- 
cien commandant de la- deuxième circonscription mili- 
taire, aide-de-camp du roi. Dans cette lettre. M- ,.Van 
der SmL ien déclare que ses opinions de jadis se sent 
modifiées et qu'il se rallie entièrement A 14 révision de 
l'article 47 de la Constitution, dans un sens modéré. - Il 
aô prononce énergiquement contre le système du-rempla- 
cement militaire en vigueur e* Belgique, et en faveur du 
service personnel. 

— « Dissentiments entre catholiques ». — Dan* 
une réunion qui s'est tenue.hier à l'Association conser- 
vatrice de Bruxelles sur la question de la révision, des 
dissentiments assez vifs se sont manifestés entre MM. 
Woeste et Nothomb. 

Le premier, voulant que l'association se prononçât 
formellement contre le principe de la révision le second, 
demandant A l'assemblée un vote de confiance qui lais- 
sât A chaque député le choix de voter librement suivant 
son opinion et sa conscience. C'est M. Nothomb qui l'a 
remporté, en dépit des protestations de M. Woeste. 

— Les incidents militaires en Belgique. — La 
Réforme dit que « l'agitation est des plus vives dans les 
casernes et qu'on redoute des actes de violence. Lés 
soldats auraient déjA brisé des tables dans leurs cham- 
bres.» 

Il est bsn de remarquer que la Réforme est un journal 
socialiste qui fait précisément de la propagande dans 
l'armée. 

— L'autorité militaire poursuit activement l'enquête 
ouverte au sujet des faits regrettables posés par certains 
soldats en garnison A Bruxelh s. Les coupables seront 
sévèrement punis. L'ordre de renvoyer dans leurs foyers 
l-s soldati était signé, mais par suite de ce qui s'est 
passé hier, ie ministre l'arrturé. 

— Dans le bassin de Charleroi. — Les mineurs du 
bassin dp. Charleroi n'ont pas mis A exécution la résolu- 
tion qu'ils avaient prise de chômer ua jour par semaine 
partir du 1er février. 

Les patrons avaient menacé les ouvriers de leur in- 
fliger une amende. Callewaert, le chef socialiste, a engagé 
les ouvriers A ne pas chômer. 

A part 800 ouvriers, tous les mineurs du bassin ont 
travaillé aujourd'hui. Les mineurs qui gagnent de fortes 
journées ont décidé hier de prélever une partie de leur 
salaire en faveur de leurs compagnons sans travail. 

Victoire des catholiques A Tpres. -- On sait que 
I leB élections communales a'Ypres, qui avaient dorme un 
résultat mixte, ont été invalidées pour Vice de forme. 
Le résultat qui donnait 60 voix de   majorité libérale, 
était d'ailleurs vicié par de nombreuses fraudes. 

Aujourd'hui, toute la liste conservatrice passe à 60 
voix de majorité. Bravo! Nos cordiales félicitations aux 
vaillants lutteurs d'Ypres. VoilA dix ans qu'ils montent 
i l'assaut de cette forteresse. Ils l'emportent enfin! 

M.ouicron. — Jamais nous n'avons vu, dans la salle 
des fêtes du Cercle catholique.une aussi grande aXfiuence 
de Blonde, que dimanche soir, au concert aanuel du col- 
lège St Joseph. Tout Mouscron y était ; le nord de la 
France et la Flandre occidentale y avaient des représen- 
tants nombreux. 

Au premier rang nous remarquons, M. Marhem, éche- 
vi* ; MM. Bjschaert, J. Parmentier, J Labirre, Ad. 
Parmeâtier, conseillers communaux et plusieurs mem- 
bres d.i clergé de la ville. 

A â heures, le premier lever du rideau. L'harmonie da 
collège — qui se compose de 27 exécutants ■— joue avec 
un* observation parfaite des nuances et une vigueur 
caractérisée l'ouverture Z.es Danaïdes d* Christophe, 
exécution que 1* public couvre de ses applaudissements 
chaleureux comme il l'a fait A la reprise de la deuxième 
partie pour la Fantaisie Militaire d^, Oilson. 

Aa numéro deux, un choeur composé d'une centaine 
d'enfants interprète Les Enfants de la Montagne, de 
Saintis, en conservaut aux intonations originales, qui y 
abondent, leur cachet. C'est le meilleur éloge que nous 
puissions en faire. Les choristes n'ont pas moins bien 
chanté le Roland de Renceveaux, de Mermet, où 
nous avens entendu une voix de basse d'une sonorité et 
d'une ampleur vraiment rares, ainsi qu'un soprano qui 
promet,. ■       • M, 

Chaque année, nous nous étonnons de la hardiesse de 
ces entreprises musicales,- mais, chaque année, nous 
nous rassurons en voyaat M. Masurel tenir le bâton de 
la direction. 

Il nous suffira de dire que les Tonneliers »ont des 
exercices gymnastiques pour que tout le monde se con- 
vainque que ça été un numéro brillant du programme. 
Le collège a présenté ses plus jeunes élèves en cos- 
tumes coquets exécutant les exercices lès plus com- 
pliqués sur un chant cadencé et entralnant.Avec leurs 
petits manteaux, leurs couronnes de fleurs, ces petits 
tonneliers étaient charmants. 

La comédie le Plat d'oreilles a fait rire et a mis en 
relief le talent de bien dire de quelques comédiens. 

Le numéro 8 de la deuxième partie mérite également 
une mention spéciale. Nous voulons parler de cette mé- 
lodie valaqu* la Serenata, où Braga a mis un sentiment 
si délicat et si relevé, parfaitement rendu par le ton 
soutenu d'une voix de soprano et le chant si sentimental 
du violon. Ls public a fort goûté ce charmant inter- 
mède. 

La dernière comédie l'Ours et le Pacha a très heureu- 
sement terminé la soirée. Tous les acteurs ont été A la 
hauteur de leur rôle, et les deux « ours » ont montré une 
bonne volonté qui donnait réellement l'illusion! 

En somme, ce concert a été, comme ceux des autres 
années, fort apprécié du public ; le collège St-Joseph 
sait, chaque années, avec des éléments nouveaux, donner 
de nouvelles attractions aux fêtes qu'il organise.     X... 

i. famille   BONTE-FBB- 
xeen   <t» lettrw   de fetr*- 

- ..—iplï  FBTtJÎAlJX, eoltfvà- 
nc»-»ropriét»iro, veuv« d- M.   Pierr    BONTB,  dé-tiite à Rou- 

admtoirt^^«a*r4^al£3;ûotr«m*re a Sa!«toraf*ÇO 
ZP^lLE^VSŒL*??^ ™\ """"a9 en-tea****!*», et d* 
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Isa amis et cooaaissaoce» de L 
MAUX «ui-par •uïu, a'«inu«rt pas „ 
Part du dècè» de Dame Fidelin-Ajosep 
frice-»ropriétaire, veuve d" M. 

B uni comme criminel chez nôàs ce   qu'elle proclamait 
«gitane chez elle? 
Ce nVst pas le souvenir de nos défaites qui crie contre 

elle dan» nos eeeure, c'est leaang de nos francs-tireurs 
fusillée, c'est celui d* tant de Français froidement immo- 
lés, ce sont nos villages brûlés, pillés.dèvastés, non par 
nécessité actuelle de combat, mais en punition d'actes 
que le Code prussien lui-même déclare être Un devoir 
impose au patriotisme de liml eftiijiiii. Janmiala maxime 
que a la fores prime le droit • ne fut .plan cyniquement 
appliquée; que es» fils sachent s'en souvenrr,leurs pères 
ns l'oublieront jamaia. 

Séances des 31 

du 8ain« SMdamatonr. a Roulmii. —   L'assemblée *  la maison 
morta*4r*>â la ferme de Wattigay, loidèvardr 

10 heures lj3, en l'4«lUe 
'---"— u'*6»   la maison 

4e BeauMpaire, 
4 10 heures. 

tjm aml*rt eoiuuuafaniM, de la raimllie DBBEB.GHB-NTS 

léees de Monsieur'Pierre Joseph DEBliROHK, décède t Boa, 
baix, le ai janvier HJSU. duus sa 75« année, administré des 
Sacrements ds notre mère la Sainte-Eglise, sonti priés de 
sanaidersT lei présent  tn»  îroune  on   tenant -chm et  de Me; 

auront usa   le mercredi 4 audit moisi;'4 9 heures lfi^'an'ï'ég^se 
Sainte-BlisilHth, à Boubaix. L'assemblée a la maison mortua 

Im tamUle  BETRBUIXUX- 
*e»n_d*J8«ti» «• 

UNION DES ACHATS 
Scbnoékis,  Bpargn*, 1H*MIMM gratuite» 

I*. «ÀV, ekmtrt ■ les aceiitnf, «OMar* la* «tels—— 
Pmmmimna 4* retraite* garantie* 

Etat o» par 4e* MMHêmlilé*. Constitution 4e 
mfmntm. ûnurmnrst militaire*, participa- 
tirage* financier*, etc. 

Ce Boo détaché du journal est accepté en 
comme espèces pour une valeur 4ë 

et daus une proportion de  5  on 10    /0 
par tontes les maisons adhérentes à l'Union 
des 

W. — Il e*t valable pendant la fournée tu 4, 
Février, mai* ne donne pa* droit aux avantagt* 
réservé* aux mometmntr* 4e Bon* 4e O.B0 cent., 

~   fr-.. délivré* par FVt * pas   , 
tiec une réduction de DIX.   POUR C4JV2 
la* notices). 

nion ie* Achat* 
(Voir 

L'élection de BOthuno. — Le congrès républicain 
qui doit se tenir A Lena pour la déaignaiio i du candidat 
au siège législatif faussé vacant par suite de l'éleetion 
de H. Déprez au Sénat est fixé au 10 février. 

— Les délégués des sections syndicales du Pas-de- 
Calai» ont tenu tua. congrès dimanche. 

La candidature de M. Basly a été acclamée A l'unani- 
mité par tous les délégués du syndicat de l'arrondisse- 
ment de Bét*une. 

Calais. — Lundi matin A cinq heures, au moment de 
la pleine mer. le vapeur Ville ae-Malaga, de la Compa- 
Siie française de navigation, ds Havre, se rendant A 

unkerque sur lest, s'est mis A la cote A l'est du port de 
Calais, près de Waldan. Des précautions ont été prises 
pour le renflouer ce soir A 1* marée de cinq heures. 

Au même eodreit en a trouvé hier un canot marqué 
Dhirmcv q te'.'ou croit appartenir au service de lama- 
uage du port de Dunkerque.Une enquête est ouverte; on 
craint un accident, car on- suppose que le canot était 
mente par quatre hommes. 

BTAT-CÏVIL —   ROUBAIX. —   Déelaralien* de maUvemee* 
du S février. — Nicolas Naehtergaele, rne des Longnes-Haies. 
— François Boucber, rue des Anges, 13 — Désiré Delgraage, 
rne Decrime. — Julien Deryeke, rue de la Gniuguette, 73. — 
Augustiue Morelle, rne de la Barbe d'Or. — Engine Montagne, 
rne de l'Ouest. — Clémentine Cavelier, rne voltaire, 98. — 
Cyrille Vanmeenen, rae d'Alger. Gabrielle Vion, rue de Tou- 
louse. — Constant Depoortere, rne Voltaire, 87. — Robert Rt- 
kebusch, rne Fourcroy. — Adolphine Hooreman, rue de Tour- 
coing, 38. — Raoul Vercavel, rue^de Lorraine, 18. — Charles 
Oevenyns, boulevard de Strasbourg, 89 — Mariages. — Au- 
guste Capelle, 23 ans, ferblantier, à Tourcoing, et Charlotte 
Defromont, 21 ans, bobineuse, rne Jacquart, 136. Jean Qnen- 
siâre, 39 ans, plaionneur, A Havinnes, et Marie Dnbrnle, 8( ans, 
dévideuse, rue des Fossés. — Jean-Baptiste Deburie, 26 ans, 
rue de la Guinguette, 69, et Marie Destoop, 22 ans, joarnaliére, 
rue de la Guinguette. 69. — Déclaration* de décès du g février. 
— Honorine Hoornaert, 60 ans, rue de Coudé, 17. — Sophie Pré- 
vost, 4 ans, rue d'Avelghero. - Marie Porta, 86 ans, rue Saint- 
Jean. — Charles Tilly, 1 an, Hôtel-Dieu. 

TOURCOING   —   Déetaration* 4e  naUtance* du 2 février. 
— Alice Deltombe, rue .delà Latte. — Eugène Delaere, rue du 
Calvaire. — Marie Goemaere, à l'Epinette. — Arthur Vande- 
voorde, Pont de Neuville. — Albert Dendievel, rne de la Po- 
tente, Angèle Lefebvre, au Blanc-Seau. — Antoinette Bronok, 
Place de Notre-Dame de Lourdes. — Germaine Moerman, rue 
du Haze. Flore Provost, sentier de Bonca. — Henri Caste- 
laiav .rue de la Blanche-Porte. — Marie Wirton, rne de la 
Croix-Ronge. — Joli* Debrue, rne d'Alsace. - Félix Dupont, 
rue de Guisnes. — Gearges Dlrici, rne des Catalans. — Justine 
Flipo, rae ds Gand. — Fertnné Delecourt, rue des Quinas Bou- 
teilles. — Louise Densiunanx, au Haut-Vinaga. — Joséphine 
Delporte, an Tilleul. — Blanche Desaette, rne Lerenge. — 
Odile Wenrlod, rne d'Anvers. — Femand Rouzé, an Blanc- 
Seau. — René Jubaru, rue de la Creix-Beuge. — Mariage*. — 
Jules Chevaucherie, 33 ans, compositeur d'imprimerie, et Marie 
Baillienx, Se ans, demoissUo de magasin. — Jean Daeouiom- 
bier, 24 ans, domestique, et Mélaaie Volt. 23 ans, servante. 
— Alfred Honres, 26 sas, cordonnier, et Clémence Morean, 91 
ans, employée. - Déclaration* de décès du S février. — An- 
teinett» Ppllet, 19 ans, couturière, rue de Wattrelos. — Cathe- 
rine Castelain, 64 ans, ménagera, rue da la Blanche-Porte. — 
Charles Leveugle. 75 ans, sans profession, rua ds Lille. — Ger- 
maine Karrinoke, 2 ans, an Blanc-Seaa. 

TOUFFLKRS. — Déclaration* de naissance* du 26 sej SI 
janvi/sr. — Hilarion Despinoy, la Pineau. — Léon Leurican, 
le Village. - Arthur Bernaert, la Moulin. — Aaalsa Debevre, 
le Village. — Fernande Dolphens, la Château de Waast*. — 
CamUle Béghis. la Voisinage. — Publication de mariage. 
Pians Delrna, 28 ans, garçon brasseur, & Tonfflers, et Adèle 
Leclercq, 28 ans. eebaratière, à Tonfflers — Mariage. — Je» Q- 
Baptfsts Huo», 28 ans, cocher, 4 Lille, et Clémence Delannoy, 
28 ans serrante à Tonfflers. — Déclaration* de décès du tb au 
SI janvier. — Jean-Baptiste Gaillet. 7» ans, journalier, le Vil- 
lage. — Pierre Fin, 88 aas 4 mois, adjoint au maire, la Vil- 
lage. 

MOWSCROJV, — Béelarmtian* 4* naissances du S3 au 31 
janvier- — Adrienne Clément, rne da Tourcoing. — Albert 
Auguste Pollet, Haut-Judas. — Ernest Sintobin. Tuquet. — 
JulesDelber, rne des Moulins. — Arthur Vanbaelot, Bisquons- 
Tout. — Clémence Bene, Bois Fichanx. — Paul Bourgeis, Ris- 
quons-Taat. — Marie AUard, Château. — Irma J*cquart,rue da 
Tourcoing. — Pierre Tréraerre, Place Verte. — Mans Oaul 1 ier, 
Haut-Judas. —— Julien Debassohar, Bois Fioktux. — Jean- 
Baptiste Delannoy, Risquons-Xout. — Hélène Brodeome, cour 
Saint-Pierre. — Pauline Pntman, Christ. — Cyrille Herman, 
rne de Meain. — Eraest Bnysselinok, ras de la Marliere. — 
Alice Robert, Petit-Courtrai. — Read Vaudamme, Pont-Vert. — 
Jcilien Moerman, cour Saint-Pierre. — Mariages. —. Pierre 
Demeire, débourenr, et Marie Depraeter, soigneuse.— Théo- 
phile De Rycke, garbou brasseur, et Elisa Termaera, servante. 
— Pierre Malisss, maçon, et Marie Deruyck, tisseraade. 
François Gilles, «reposé des douanes, et Clémence Becqnart, 
couturière. Alfred D-met. cordonnier, et Marie Vanlancker, 
soigneuse. — Abiahain Bostoen, filtur, et Sidsaie Uebuy, aoi- 
gueuss. —- Déclaration* de a**** du SS au 31 janvi.-r. 
Charles Forreet, 4 ans, Hôpital. — Jeanae Bnsscbaert, 87 mois, 

— L'assemblée* là maison mortuaire, 
rue da Lannoy, 290. 

Les «mis et nnnnatssaiiuua , 
HERBAUX, qui, par oubli, n'aoraien pas 
faire-Dsrt^du déeta «StBame Henriette BSBBAOX/oScottée A 
Lanaoy, le 2 février 1891, dans sa 71« année, administrée des 
Sacrements da notre mère la Ste-Eglise, son* plias du con- 
sidérer le présent avis comme en vouant lieu, et de bien vou- 
loir as-dster aux Convoi et Service solennels qui auront Heu 
je jeudi 6 courant, â 10 heures, en t'agltcé de Lanney. Les Ma- 
tines serant rhantéee le mercredi 4 du dit mois, à 4 heures. — 
L'assemblés * la maison mortuaire, rae Royale, il. — L'Obit 
du mois sera célébré le lund< 2 mars, & 10 heures, en la même 
église. L'Obit des Dames de la Conférence des Demes ds Saint- 
Mnc at-de-Psul, le jeudi 19 février, à, 7 heure», et l'Obit da la 
Confrérie da Rosaire, le vendreii^O dudit mois, è, 7 heures. 

Les amis et connaissinoes de la famille DUHAMEL-CATEL 
qui, par oubli, c auraient pa« r«-çr a* lettre de faire-part dn 
d.re» ar Dame Marie-Louise CATËL, veuve de M. Louis-Ferdi- 
nand DUHAMEL, deodaUe m Boubaix, t» » février 1891, dans 
sa 71* année, sont prias de considérer la vresent avis eomme 
a*> tenant lia» et da wra vouloir suister a la Messe de Oanvol 
qui sera célébiée le-mercredi 4 courait, a 9 heures, aux Vigi- 
les, qui serest chantées le nême Jour, à 4 heurs» 8i4, st aux 
Convoi .t Service Soien. els qui auront lieu ie i-udi 6 dudit 
mois, à 9 heures îfS très précises, en l'église Saint-Martia, A 
Boubaix. — L'assemblée a la maison mortuaire, rae da 
Curoir, 26. 

On Obit solennel du mois sera célébré aa Malfrre-Aatsl da 
l'église Sa'nt-Hartin, S Roubaix, ls jeodi 6 février 1891, A 
-0 keures 1 ri pour le repas de l'Ame de Monsieur Losis-Fran- 
îsis-Joseph D1LLIES, époux de Dame J-anne VALKNTIN, 
pieusement, décédé a Nice, le 9 janvier 1891, à l'Age de 84 ans 
et 10 mois administré des Oacrnments de notre nitre la Saiaaa-. 
Eglise. — Des Obits seront célébrés ea ladite égliss : vendredi 
10 ceurant, 4 0 heures, Obit demandé par la Confrérie du 
Saorô-CoBur; la samedi 17, à 7 h. I [2, Obit drma»dé par la Cov- 
frério du Rosaire; le samedi 17,4 8 hearcs, Otrit demandé par 
la Confrérie da Sain* Bannaairut.— Las personnes qui, par oubli 
n auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont priées de con- 
sidérer la pressât avis somme en tenant Usa . 

On Obit solennel anniversaire sera célébré en l'église Notre- 
Dame, à Roubem, la mercr-di 4 Uvrier îaat, A 9 heures 112, 
pour le repos de l'AmedeMonsieur Hemi-Antoine TIREL.époux 
de Dame Annande MARY, décédé a Boubaix, le U -janvier 
1890, A l'âge de (-7 ans, administré des Sacrements de notre 
mère la Sainte-Eglise. Las personnes qui, par oubli, n'auraient 
pas reçu de lettre de faire-part, sont priées 
présent avis comme   en  tenant lieu 

de  considérer la 

L'HISTOIRE AU JOUR LE JOUR 
3    PEVBIBB    1813 

LS  RÉVEIL  DE JLA  PRUSSE 
C'est au bruit de notre désastre de Rassis qu'elle se 

réveilla et à la vue dès débris hâves et mutilés de ht 
Grande Armée ; on a beaucoup vinté le .patriotisme 
qu'elle montra et nous n'avons garde de le nier, mais il 
convient aussi ei* ne pas l'exagérer. Sa première mani- 
festation est -le 'décret du 3 février qui appelait sous- les 
armas tous les jeunes .gens ie, dix-sept & vingt-d< ux ans, 
et U suffit-dp le lire pour voir qu'il ne faisait pas grand 
fonds sur leur spontanéïté;car non seulement il frappait 
d'incapacité pour toute place ou dignité tous ceux - qui 
n'auraient pas servi un an, mais il portâmes peines les 
plus sévères contre tous ceux qui chercheraient & 
s'exempter du service,et contre les pères on tuteurs qui 
essaieraient d'en exempter leurs fils ou petit-fils. 

Plus tard, lorsque la Prusse, jusque-la restée officiel- 
lement notre aliièe, eut conclu le 27 février un traité 
contre nous avec les Russes, et nous déclara la guerre 
le 17 mars, une ordonnance du même jour décréta la 
formation d'une landwher ou garde nattoiialo mobile, et 
une décision du SI avril, celle d'un landsturm, ou levée 
en masse, et les mêmes moyens durent être employés 
pour en assurer l'exécution. 

Et puisque nous parlons de levée en niasse, disons 
comment les Prussiens en comprennent le but, car leur 
oedonnance de 1813 est toujours en vigueur : « Chaque 
citoyen est tenu de repousser l'ennemi avec les armes 
dont il peut dispeser, quelles qu'elles soient, de s'oppo- 
ser à ses ordres, de braver ses défenses et de nuire par 
tous \*m moyens possibles à ses projets. — Chaque <4- 

* teyen doit se mrnsirWirnw nomme Taisant partie du lands- 
turm quand Voccasum S'en présente. 

»Le landsturm a pour destination spéciale de couper à 
l'ennemi ses chemins on sa retraite, de le tenir sans ossse 
en éveil, d'intercepter ses munitions, ses approvisienne- 
mente ses courriers, ses recrues, d'enlever ses ambulan- 
ces, d'exécuter des coups de main pendant la nuit, de le 
fatiguer, de le harceler sans relâche, de l'anéantir par 
troupes ou en détail, de quelque façon que ce soit. — 
Le combat auquel le landsturm est appelé sanctifie 
tous les moyens, les pins terribles sont les meilleurs, il 
faut détruire l'ennemi, anéantir tous ses soldats isolés 
ou en petites troupes; les ennemis qui génèrent *-erof»< 
min hors détat de nuire, ceux qui voudront s'échapper 
teront égorgés... s 

Ca que la Prusse impose comme un devoir a tous 
ses citoyens, comment se fait-il qu'elle ne le respecte 
pas comme un droit chez les autresr LorsqHe,ea'anpht8 
tard, le 1er mars 1814. Napoléon, en des termes bien 
moins sauvages, requit 4 son tour tous les citoyens fran- 
çais de courir aux armes, de couper les ponts, d'inter- 
cepter les routes.de tomber sur les flans en les derrières 
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Les opérations da mais de février sont suivies : A aata- 
baix, par VU. Broast Béqaillart et 9. BraanlMTafnB, dteao- 
teurs; Mat. Victor Couvreur et Paul MeUlassoux, tirntitsma *j. 
joints;* Lsarney, par M. Paal Mulie: a Croix, par Mal. A. 
Couturier et Henri LambHn ; à ^avérMos, Mat. 
brouck et Ferdinand Béghin 

par 
Abel Haxe- 

M *u, tervice. -, ta oaisas est »av«rta,ponr reoevoir les 
s,, ainsi que les demandes la rembenrsements les iietan- 
e Sheurïs à 11 heures, les  samedi», de »  heure* a SO eh** 

heures 1{4, (salle   de ht Jnstioe-de-»atx). 
LeCai*Mi*r. FanueuT 

extraermaaire. Bntraei *JP 
*t0s «ère»; i© 

(JftaSfD THSATBB DE BOOBAIX. 
-   Bureaux * 7 h.   It4    -     Bidasi 
févrior. —   ttae seule . représentation 
de fivenr rigoureaseïn«Bt et généralement BU 
concours de Mme  l.eiaMle-2 
ea 4 actes «t 7 tableaux, pairoleâ   «a  MU. P. Millier, H. 
mont, A.   Zanardini. .mnaious  de J.   Massenet.   —Prix  aesa     **;«__.M»*;*»^*, ^__.*_. 
places : Loges et fauteuils : TS f. ; pourtours, 8 fr.; tré galerieS.f •     B«le»Ofalloai*J*J enpf O 
a fr. Le» autres places aux prix o-*'     — 

" '     ' I    i" n r 
THEATBE D8 BOUBAIX (situe ruas Biehard-J 

méder-   — trlmewan :.«m «va G 

Spectacle" otrewanx'aamer. ' 
lier ne paiera pas ; deax dames  ne paieront 
Irrévocablement dernière représentation da " 
LE PUITS QUI PARLE, pièce à grand spectacle, 
qne, féerie en 3 trois actes^t 6 tableaux, de MS. ■ 
Burani, musique de M.  Edmond Aadran.  .— Da 

m 
ontot 

JJAsaalaBsf 0     |M)f'Q> 

UNE DEMANDE EN MABIAGE, ca   ' 
acte, en prose, de M. B. Detchamps.—   Ordre du s 
Uns demande en mariage ; 2. Le Parts "qttf parle. 

sentation de 

Renseignements sur le service des Poste* ] 

r- ..Qa 
Papier» 

Ce que l'on entend par papiers d'affaires. — Oa 
désigne, en général, sous le nom dé papiers (Talfaîr'fS, 
tontes les pièces, tous les documents manuscrits, 
écrits ou dessinés en tout ou en partie, & la main, qui 
n'ont pas le caractère de correspohuahee actuelle et 
personnelle. Ex. :'fts *p*èc3s de procédure, les actes 
de tous genres dresses par les olf ciéTS ministériels, 
les lettres de voiture et connaissances, tes factures, 
les différents documents de Service des compagnies 
d'assurance, les copies eu extraits d'actes sous seing 
prive écrits sur papier timbré ou no i, les partitions 
ou feuilles de musique manuscrites, les manuscrits 
d'ouvrages tmpediés isolément. 

Conditions 'd'admssien des papiers d'mff. vos. —• 
Les papiers de commerce ou d'affaires doivent être 
places sous bandes mobiles ou sous enveloppe eu ver- 
te et conditionnés ds manière à pouvoir ètr* facile- 
ment vérifiés ; ils doivent, en outre, être a£raa- 
chis au départ au moyen de timbres-pëste, et n* 
contenir aucun* lettre eu not* ayant ua oaractèr* da 
correspondance. 

Maximum de poids des papiers d'affairée. — Le 
poids maximum est de-8 kiiosjrammes.    _ 

Minimum et progression d'affranchissement dm 
papiers d'affaires. — Le minimum d'affranchisse- 
ment est fixé à 25 centimes (port d'un* lettre) jus- 
qu'à 250 grammes, d* 250 gr. à 2 kilog. «te ajout* 1 
centimes par 00 frammes ou ftausi»». -   -----.' 

Dimensions des papiers d'affaires.— Il n'est flxé 
aucune limite de dimensions pour renvoi des pa- 
piers d'affaires pour l'étrr nger. Ou doit donc recevoir 
a l'afiranchiasement sons la seule condition de peids, 
des pépiera d'affaires,  quelle mv'en sait 1+ *>nov**r. 

Factures pouf l'étranger.   —   Les facturée peur 
l'étranger sont cousidéxées comns* papiers d'affaires ' 
et sont passibles da la taxa atruiranat éeSteeàti 
mes jusqu'à 250 grammes. - - * • ; 
■■■ ■  ■—. .i     '         '   gBaasaammeammn* 

$f\m et mm ML 
48, Rue de l'Epeule. Roubaix 

EMlPRÏSËGlliÉRALI 
ïBAHMENTS 

\% DALLA6ES, OTERNAGES 
PIERRES S MARBRES 

SOOLI PŒBBE, PLAF0HHAGE 

-m ÉLECTRICITÉ 
Pa>rte-Volx, etc., etc. 

CURITÉ ABSOLUE m 
Apjiaralx ie surtf.taiirit.ntls, l'inesuBe, etc. 

8. LEÏPIftE, électricien-spécialiste 
entreprer*  l'installation «omnlèt* dea appareils d* 
beourîté contre le vol, l'incendie, *tc. 

A vertis-Mïmiraj i'incendie à réglage automati- 
qb* sadaptant anxinstallatiecs de tanneries électri- 
ques nxist^ntesi ^ 

ferrurea et Gâches électriques. 
Couttae*,»   aie aûreté   pour portes, fenêtres, 

coffres*foris, tiro-t*^eus. 
Ce>mtmctsv*ie> sûreté doubles ressorts, sonnant 

repoussant, pour trappes, coffres-forts persiennes, 
car mess, exe - — ~    - 

FilHmvertiajnicarai  d'incendie  et   d'ef- 
"svetion, faisant fonctionner la sonnerie dès qu'on 

veut les couper. 
i» peur entendre tout ce 
bureau atelier, cuisine, 

.    «u peut se placer sous une tapisserie 
aaaai-   ou derrière un meuble. 

S'adresser   4 8,   Boulevard    de    Pariai 
tfaXr. 83241 

qui 
qtc. Cet appareil  peut 

._M.TR Y, ENTREP 
10, rue de l'Espérance 

AOUBAIX  

MTICHJBRS 

Salles & Graviers 
1E§     FERRÉES 

•flVsaaSaOamlIT & TH-RASSEMElT 

Ct)UVERTUllE 
Zingtiërte & Plomberie 

mm% 

■     Tlf HTTM 

_*S eastrit«3 '. «a«tral«ies, Dysa9|.siss, 
aï Crampes d'Estomao 
c-x-CMSST aaxaias r-.a Lot 

p Laroze 
fVéC ÎSC'ES D'ORANGES AMÈRES 

-r.w, £-%» X-T. i«orz. î, m des U^-SI-FîU j 
"* Ai!-t teet*+.iss b»nm*s Pharnsciêt. 

Sîm 

» 
^out  cûknLcLt,  vetouttz, 
hléxxufax   Cet   peau,   dli 
vLsïxqceX cka- mains- tittx 

tCéf*U U Grim* Çunon. 
1TB-« MB ■ astiliairiii i étrangères. . 

J.SIMONJ aàti. 
Ut U la an m*- 

ADRESSES COMMERCIALE. 
de   Roabaix-Tourcofsf 

«1RC1BI1. IJKfiïEll 

grands et daas sa petite   édition, 
fournisseurs    d'articles da merear 

OnAPlLl IBI1 1T IITIM 
régulièrement,  dans   ss IJS ■ JOURNAL.   DS aouBAix a    publie 

les adresses des   principaux 
aercerie. lingerta. olistpeUerle, «te. S 

Glaces et miroiterie en gros. Encadrements. Vitrerie, 
peinture. — Assurances contre le bris des glaces. — 
Paul HONORa, rue des Fabricants, 28. 

20559 

GUÉRISON 
BTDBS 

BlâXAB-ISSBBXA PEAU 

RADICALE des 

MALADIES SECRÈTES 
DARTRES.   ECZÉMAS, 

ULCÈRES VAJUQDKDX 
TraUement rationnel PAS 

VANDENDRIESSCHE 
afédeeia-eoBsnltaat spécialiste 

alBaT|LsM»msj  6,  rue   Pnébla,  6,   LILl.E 

CONSULTATIONS PARTICULIÈRES 
tous  les leurs de 9 * 6  heures et par eorrespendanes 
■ma      I '   

M. 

IJJII ■'_    ' ■*'"■ •'->■ 
ta-r'jt     - tu 11 

...  Ull DElt-SiÉCLE  DE SUCCÈS 
53   Recompeauea   dent   29   Médailles   d'Or 

Le Seul TSritable ALCIOL Dl KKTTB1 c'est 
Ij'Aleool de Hfenthe 

RICQLÉS 
Souverain centre les Indigestions, lea Maux 

d'e*tomac, de cœur, detâte, etc. Dans une 
infusion pectorale kiea «baude, il réagit admira- 
blement contre Rhumes, Refroidissements, 
Grippe,  etc. 

Fat a Lyon. 9. c d'HerboaTilIe - Maison à Paris, il, r. 
le nom de RICQLÈS 

KN VENTE ÉGALEMENT LES 

f ASTiLLES A u MENTHE DE RICQLÉS 
""""""""""""^5373 

MARCHÉS   A   TERM 
Cours d* 3 Féoritr lidl 

LAINES PEIGNÉES 

»UB*Y.IX-T*fJRC#>ITfi 

M»IS 

LIVRAISON 

Peifmes de LaPlataet etel'Vrucaayi Peignés «'AustraUe 

(par télégraphe) 

Pesjrnés   Busaei-Ayrsi 

Janvier  
Février • • 
tiers •••••••* »i 
Avril»» • ...... 
asai. ••••*••«•• 
Juin •• -• 
Juillet.. ....... 
A*ût. .....-•• 
Septembre..... 
•ctebre  
N*vem»r*..... 
■teceaabre..... 

325 
40 
i25 
ta 
473 
47* 

. ^.»ï&â..vj 
K.6» 
S.60 

'X' 

• .325 
3 40 
» 4u 
S 425 
*.47ô 
3.475 

5.0 
5.6« 

3.i§ 
5.23 
i.ii 

S. 23 

*.2* i 176 
S.2I 
i.iS 
ô. 2o 
*.*7B 
S.tlS 

... 

s.3ii 
4.90 
5.85 
â 90 

8.873 

«lèô 
S.33 3.32; 5.33 5.3*5 

S 3» 3.32c 
3.373 5.02-M 
33/5 5.33 
3.40 5 35 
« 40 3..13 
3.40 S. 3a 
3.40 5.33 
3.40 5.33 
5.4C h 35 
5.4.) 3.35 

5.45 5.43 

LAINES PEIGNÉES LAINES BRUTES 

lieis 

L.IVltnJSf>N 

(par voie téle^mnhinum) I 
TY"»C m 

| Bsraos-Ayres 
B  d'Anvers 

Peiçn*»de la Plate et de l'Wrmymay 
11 'ii i  i-1 

(par voie télégraphique) par télégraphe vas   télégraphe 

l.-Ayr»» 
Prima courante 

34 0/0 

Janvier...... 
Février •HV3î8I 4.30 
Mars  4.33 |A.3t 
avril.......t.... *.«v 
Mai............. 4.37*> 
Juin    .....s.m.37 
Juillet  
Aeùt  
Septembre 
octobre.., 
Novembre 
Décembre. 

Pelants d'Australie 

LE HAVRE ANVERS 

1 
• -: 

"*5    -   '*"• 


